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Duel 
~ Une âme d’enfant ~ 
8 min – 2 hommes (?) 

 
Si vous jouez ce texte, soyez sympa, déclarez-le à la SACD* 

 
 
Gringo : Schkling… Schkling… Schkling… 
Pied Tendre : Eh ! Salut, gringo… Rrrrrrck ptuu ! 
Gringo : Salut pied tendre… C’est toi que je venais voir… Schkling… Schkling… 
Pied Tendre : Eh ! Gringo, pourquoi tu fais « Schkling… Schkling… » comme ça ? Rrrrrrck 
ptuu ! 
Gringo : C’est pour faire style, pied tendre… J’ai perdu mes éperons dans un braquage et je 
trouvais que ça en imposait pas mal… Alors je continue comme je peux en attendant d’en 
racheter… 
Pied Tendre : Alors arrête, gringo. Tu as l’air ridicule et pitoyable, rrrrrrck ptuu ! 
Gringo : Très bien, pied tendre… Je veux bien arrêter si tu arrêtes de faire semblant de 
cracher une chique que tu n’as pas… 
Pied Tendre : Ça marche, gringo… Je trouve que ça donne de la prestance, mais j’aime pas 
le goût de la chique… 
Gringo : Alors tu peux arrêter ça, on est entre nous et ça te rend juste pathétique… 
Pied Tendre : D’accord, gringo… Alors ? Pourquoi tu as fait tout ce chemin pour me voir ? 
Gringo : J’ai pas fait tant de chemin que ça, pied tendre… J’ai juste eu à traverser la rue… Et 
c’est pour ça que je venais te voir… 
Pied Tendre : Pour me dire qu’il suffisait de traverser la rue pour venir me voir ? C’était pas 
la peine, gringo… Je le savais déjà… 
Gringo : Pas pour ça, triple buse ! 
Pied Tendre : Fais gaffe à ce que tu dis, crottin de canasson ! C’est que j’ai la gâchette facile 
et la susceptibilité à fleur de peau ! 
Gringo : Le temps que je traverse ta couche de crasse, j’ai de la marge, pied tendre… Et côté 
sensibilité de la détente, tu as sur qui tomber avec moi ! 
Pied Tendre : Et tu vas en venir au fait ou faut que je devienne grand-père pour avoir la fin 
de l’histoire ? 
Gringo : L’histoire, c’est que l’un de nous deux est de trop ici, pied tendre… 
Pied Tendre : Figure-toi que l’idée m’a déjà traversé l’esprit… Tedingtown n’est pas assez 
grande pour deux outlaws comme nous… 
Gringo : Y’en a donc un de nous deux qui va devoir dégager… 
Pied Tendre : Je suis d’accord avec toi, gringo… T’es venu me faire tes adieux ? 
Gringo : Je venais plutôt te souhaiter bon voyage… 
Pied Tendre : Je crois que tu ne m’as pas bien compris, pied tendre… J’ai pas l’intention de 
m’en aller… J’ai toutes mes habitudes ici… Ma diligence du mardi, la mine le jeudi, la 
banque de Fellicity le samedi… Plus divers petits travaux que je ne voudrais pas trop 
développer, histoire que tu ne te mettes pas en tête de me les voler… 
Gringo : Dis-toi bien que je ne suis pas près pour partir d’ici, gringo… J’ai toutes mes petites 
habitudes, comme toi… Et tous mes pots de vin au sheriff qui m’assurent une belle 
tranquillité, un arrangement avec les mexicains qui m’offre un joli repli et quelques petites 
affaires avec les gros propriétaires terriens du coin qui m’assurent la sérénité… 
Pied Tendre : Dis-toi bien que je ne suis pas homme à aller recommencer ailleurs quand j’ai 
tout sous la main, pied tendre… 
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Gringo : Pas plus que moi je ne suis du genre à recommencer à assurer mes arrières ailleurs ! 
Ça m’a pris des mois à m’installer, ce n’est pas pour repartir de zéro… 
Pied Tendre : Alors, je crois qu’on a un problème, gringo, rrrrrrck ptuu ! 
Gringo : Oh ! On avait dit que tu arrêtais ça ! 
Pied Tendre : Désolé, ça m’a échappé… 
Gringo : Ok, ça arrive… Mais pour notre problème, si on n’arrive pas à un arrangement et à 
l’heure de ton départ, il faudra que je te tue, gringo… 
Pied Tendre : C’est moi qui serai obligé de te trouer le corps si tu ne te décides pas à aller 
voir combien l’horizon est loin, pied tendre… 
Gringo : Fais gaffe, gringo… Je suis capable de trouer une pièce à vingt mètres de haut… 
Pied Tendre : Je découpe un billet en deux par la tranche avec une seule balle à dix mètres de 
là… 
Gringo : D’une balle, je perce neuf boîtes de conserve l’une derrière l’autre… 
Pied Tendre : Avec sept ricochets, je parviens à toucher une bouteille derrière un meuble ! 
Gringo : Je suis plus rapide que toi, gringo… En une seconde, j’ai l’arme en main et la fumée 
sort de mon canon… 
Pied Tendre : En une seconde, j’ai le temps de me retourner, de viser et toucher ma cible… 
Gringo : J’ai déjà dégommé la corne d’une vache qui courait à deux cents mètres de moi. 
Pied Tendre : Je suis capable de couper la tête d’une fleur qui dépasse dans une prairie à trois 
cent mètres ! 
Gringo : M’est arrivé de désarmer cinq hommes armés face à moi sans qu’ils m’atteignent. 
Pied Tendre : J’ai déjà traversé un terrain nu en courant alors que trente hommes se 
canardaient de tous les côtés sans être touché et en faisant mouche les deux fois où j’ai tiré ! 
Gringo : Ouais… 
Pied Tendre : Ouais… 
Gringo : Autant dire qu’en duel, y’a des chances pour que ni l’un ni l’autre ne se relève… 
Pied Tendre : Ouep… Toutes les chances qu’on y reste tous les deux… 
Gringo : Ça m’enchante pas, mais c’est pas ça qui va me faire reculer ! 
Pied Tendre : Ouep, j’ai pas l’habitude de lâcher prise même si je dois y laisser ma peau… 
Gringo : Ouep… 
Pied Tendre : Ouep… 
… 
Gringo : C’est couillon quand même que deux types d’exception comme nous 
disparaissent… 
Pied Tendre : D’autant qu’il y en a un paquet que ça va soulager… Rien que l’idée me fait 
frissonner… 
Gringo : Pis qu’est-ce va devenir mon butin ? 
Pied Tendre : M’en parle pas ! J’amasse, j’amasse, je ne sais plus où mettre mes sacs d’or et 
d’argent… 
Gringo : Pareil pour moi ! Et avec ça, un planning chargé ; j’ai même pas le temps d’acheter 
de nouveaux éperons, c’est dire ! 
Pied Tendre : Comme moi. Trop de boulot et pas assez de temps… 
Gringo : Tu veux que je te dise, pied tendre ? Ce serait manquer de respect aux gens qu’on a 
dépouillé que de tout laisser perdre comme ça ! 
Pied Tendre : Tout à fait d’accord avec toi, gringo ! Rien que pour leur montrer que les hold-
ups qu’ils ont subis n’ont pas été vain, on doit rester en vie ! 
Gringo : D’autant que, dis… T’as trop de boulot… J’ai trop de boulot… Peut-être que si on 
s’associait, on pourrait s’organiser mieux… 
Pied Tendre : C’est vrai que ça commence à me peser de bosser seul… Avoir un comparse, 
ça rend le travail plus gai et plus léger… 
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Gringo : Ouep… Une meilleure organisation, une meilleure ambiance… Et plus de temps ! Si 
on ne peut pas être sur le coup tous les deux, y’en a toujours un des deux qui pourra y aller… 
Pied Tendre : Ça me plaît, gringo ! Dire que j’ai failli te descendre ! 
Gringo : Eh ! C’est moi qui venais pour te buter, pied tendre ! 
Pied Tendre : J’aime bien ta vivacité, l’ami… 
Gringo : Et moi ta bonne humeur, compañon… 
Pied Tendre : Alors top là ! On est associé, maintenant ! 
Gringo : Pour le meilleur et pour le pire ! 
Pied Tendre : Mais attention… On reste que tous les deux ! 
Gringo : Pour sûr ! Si un autre duo de gugusses venait à arriver dans le coin, ce serait eux ou 
nous ! 
Pied Tendre : Pas question qu’on devienne trop nombreux ! 
Gringo : Et face à nous, ils n’ont aucune chance ! 
Pied Tendre : Allez ! On va boire un coup au saloon pour fêter ça ? 
Gringo : On pourrait même en profiter pour lui piquer la caisse ! 
Pied Tendre : Ça nous ferait quelque chose pour le dimanche… 
Gringo : C’est parti, compañon ! 
 
* Pour plus de détails sur la déclaration à la SACD, rendez-vous sur mon site  
http://ericbeauvillain.free.fr 
 


